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nable, Catherine fit une jolie
fortune.

Trinette voulut tricoter auzsi
des petits bonnets, mais ce
furent des bonnets sans influ-
ence morale. Elle du. se con-
tenter d'employer ses jolies
mains à d'ordinaires besognes,
et, lorsqu'elle eut vingt ans,
elle permit à un très aimable
épouseur de placer l'anneau de
fiancée au quatrième doigt de
sa petite main gauche. Bientôt
après, elle joignit la droite à
celle d'Albert Van Golben, et,
belle et joyeuse mariée, eut
pignon sur rue en la bonne.ville
de Tournai et prit sa mère chez
elle. Catherine, jusqu'à l'âge de
quatre-vingt-dix-neuf ans, fit
des bonnets de sagesse, mais
enfin les aiguilles et les pelotons
s'échappèrent de ses laborieuses
mains, et Catherine alla se re-
poser en paradis.

Il y a bien longtemps de cela,
si longtemps, si longtemps, qu'il
ne reste plus au monde que'
quelques débris des tricots de
Catherine. Les uns, placés sous
des vitrines dans nos musées,
sont classés parmi les guipures
de Venise ou les points d'Espa-
gne par des archéologues qai
ne savent pas tricoter, les autres
jaunissent dans les armoires
poudreuses de quelques vieux
châteaux. Mais où sont de nos
jours les bonnets de sagesse ?-
Sont-ils bonnets de docteurs,
bonnets de juges,-bonnets de
nuit?

Pour moi, je crois qu'il n'y a
plus au monde que des bonnets
de folie, et la preuve en est que
lorsqu'une personne se fâche et
fait des extravagances, on dit :
" Elle a la tête près du bonnet."
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